
l'.(clu(ateur 
POUR FAIRE SA Il ne s 'agit pas pour nous de donner seulement des conseils théoriques, mais 

d'entrer tout de suite dans le vif de la pratique. 

CLASSE 

MOINS 

AVEC LE 

DE MAL 

Quels sont les problèmes que se pose le jeune instituteur, et même l'insti­
tuteur qui n'en est plus à ses premières armes, lorsqu'il affronte, en octobre, 
une nouvelle classe. (Je voudrais citer dans l'ordre de préoccupation. Si je fais 
erreur ou si j'oublie quelque souci majeur, je serais heureux que les intéressés 
complètent ou rectifient en m'écrivant.) 

POSSIBLE ET AVEC 

UN MAXIMUM 

D'EFFICIENCE 

1 ° Comment maintenir la disciplh1e ? 
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faire les leçons en suivant l'horaire et les programmes ? 
obtenir que les enfants progressent normalement ? 
faire pour que les parents soie~ satisfaits ? 
faire pour que l'Inspecteur soit satisfait? 

6° Subsidiairement : si je pouvais parvenir à une bonne atm~sphère dans ma 
classe et entretenir avec mes élèves des rapports humains. 

Ce sont ces divers points que nous allons examiner maintenant dans notre 
guide. 

5" Travail et Ui scipline sonl intimement ·Jnèlés: 
C'est là une opinion moins co urante qu'on ne croit. 

Les éducatèurs qui se sont au cours des siècles, 
l.rouvés en face de masses imi)osantes et h étéroclites 
d' enfants, se sont référés, faute d'expérience plus 
valable, à l 'eX})érience de l'année qui lui est certai­
nement antérieur e, et qui a toujours fait impr.ession. 

Or, à l'armée, il y a discipline d'abord, travail 
ensuite. On s'al igne et on prend le garde-à-vous 
avant de procéder au maniement d'arme. Et le 
jetme officier veillait plus autrefois à l' a lignement 
tle ses soldats et à leur progression synchronisée 
qu 'aux aménagements tactiques qui permettaient 
aux combattants de s'adapter aux terrains et de 
se soustraire aux coups de l 'ennemi. Seule l'expé­
l'ience tragique des deux dernières guerres a incité 
1 'année à dépasser ce stade pour accéder à des 
conceptions qui sont, en bien des points, en avance 
sur les pratiques disciplinairés de l 'Ecole. 

C'est de cette analogie avec l 'armée ancienne for­
mule que relèvent les conseils disciplinaires qu'on 
pourrait vous donner et sm· lesquels vous essayez, 
touj ours maladroitement, de composer votre com­
portement. 

On vous dira : restez sévèr es et dis tants, exJ.gez 
d'être obéis quand vous avez commandé, même si 
vous avez le sentiment de n'•avoir pas raison, silence 
d'abord, bras croisés, gamme de . punitions, piquet 
ou lignes. 

C'est une impasse. 
Tu peux, dans cette voie, obteuh claus ta classe 

une bonn'e discipline militaire, formelle · et specta­
culaire. Les parents trouveront même que c'est bien, 
un maitre qui se faH respecter. L'Inspecteur se1~ 
peut-être impressionné. Seulement, même si tu réus­
sis, même si tu obtiens de bonnes· notes et de l' avan­
cement, tu seras tou jours malheureux parce que 
tu te seras trompé de profession et que tu es ou 
tu deviens adj udant et non éducateur. 

Tu n'auras, ce faisant, ·aucune des joies supé­
rieures crui nous font aimer un métier qui est pour 
nous un sacerdoce. Quant à lon influence et ton 
action sur les élèves, r1ous sommes suffisamment 

édifiés par l'influence formatri ce et moralisatrice 
de l' armée. 

Si tu veux être un éducateur, Sl.lis-nous 1 
6° La Discipli.ne du t1·avait : Tu am·as remarqué 

que, aux moments hélas ! trop rares où les enfants 
ont trouvé en classe une activité qui les passionne, 
tu n'as plus ni à intervenil', ni à gronder, ni à puni.r: 
Tu aides et tu entre.'! en plein toi-même 'dans le 
circuit travail. 

La mode croissante des sports aura fait beaucoup 
pour l 'établissement de cette nouvelle discipline. Le 
chef d'une troupe n'est pas celui qui, de l'extérieur, 
dirige et commande. Le chef c'est l'as, celui qui, 
dans l'action, entraîne tous ses coéquipiers, celui 
qui est le pivot des victoires et sans lequel la vie 
de l'équipe serait difficile. 

Nous ne pouvons plus rester à l'écart, crayon ou 
badine en main pour noter ou sanctionne!' les entor­
ses à la discipline. Il nous faut entrer dans la vie 
de la classe, y participer, l'animer, devenir celui 
sans lequel il n'y am·ait ni réussites ni victoires. 

C'·est cela que 'nous voud1·ions t'aider à compren­
dre et à pratiquer. 

\ 
7° Il y a pourtant quelques conseils p·ratiques 

que nous pomTions te donner et dont nous pour­
rions d'ailleurs étudier ensemble l 'opportunité. 

Car nous ne travaillons pas, hélas ! dans l'idéal. 
Ces enfants qui arrivent dans notre classe n'ont 
qu'une préparat.ion contraire à celle que nous vou­
drions a moroer. Ils sont habitués à être commandés 
et à esquiver les commandements ; ils te regardent 
en ennemi et attendent tes ordres, pas tant d'ail­
leurs pour s'y conformer que pom· les esquiver. 

Que tu le veuil1es ou non tu es, au -début du 
moins, non avec tes enfants, mais en face d'eux. 
Et ils sont en face de toi, occupés à scruter tes fai­
blesses pour essayer de prendre des points dans la 
lutte qui s'amorce. 

Il y a comme qui dirait une transition. Si tu as 
toi-mêmè une certaine autorité naturelle, si tu es 
habi·le à dominer sans heurt grave les velléités 
d'opposition et de r~istance, si ton épale est équi· 
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pée et ordonnée pour un travail efficient, alors tu 
peux y aller. Mais si- et c'est le cas de !JO % d'en­
tre nous - tu te sens trop marqué par la discipline 
que tu as longtemps subie et pl'atiquée ; si ta classe 
est trop mal équipée pour que tu puisses accéder 
sans trop d'accrocs à la discipline du travail, alors 
il faut procéder avec précautions, de peur que ton 
comportement soit considéré comme inaptitude ou 

· faiblesse et que tu perdes tout de suite des points 
dangereux dans la lutte entre maitre et élèves qu'il 
ne .t'appartient pas toujours d'éliminer d'autonté. 

8• Une discipline nouvelle : la .Coopérati·ve : Tu ne 
doi~ pas te contenter de prendre la suite en espérant 
te dégager plus tard quand les bonnes habitudes 
seront prises et ton autorité affermie. 

Il vaut mie·ux montrer dès l'abord qu'on ne s'en­
gagera pas dans cette voie, mais en marquant bien 
qu'à aucun moment elle ne saurait autoriser 'e 
désordre et l'irrespect. 

Et tu expliqueras la solution Coopémtive. 
Les enfants savent tous plus ou moins ce qu'est 

la Coopérative ; tu peux, en puisant -dans nos diver­
ses publications, leur donner des exemples d'enthou­
siasmantes réalisations coopé1~atives : journal sco­
laire, fêtes, jardin coopératif, voyage scolaire, cor­
I'espondance ; leur expliquer qu'ils peuvent avoir des 
fonds et les gérer. 

Alors ces enfants comprendront qu'il y a vraiment 
quelque chose de changé et que le problème scolaire 
se situe désormais sur un autre terrain que celui de 
la stricte obéissance. 

Si tu le peux, fais un geste toi-même pour mon­
trer que tu entres dans le jeu, sérieusement. Fais 
don tout de suite à la Coopérative de tout ou partie 
du }ardin de l'Ecole s'il y en a un. Affecte au tra­
vail coopératif soit un coin de l'Ecole soit un cou­
loir ou une pièce adjacente, soit un siJuple -débarras 
qu'on nettoiera et ordonnera. · 

La ·Coopérative ne doit à aucun moment rester 
théoricrue. Elle doit tout de suite s'organiser. 

go Fais nomme1· des 1'esponsables: Profite de l'iné­
vitable élan vers la Coopérative pour procéder à un 
premier transfert - même s'il est partiel et pru-
dent - de l'autorité.. , 

Fais désigner les premiers responsables : 
- à la surveillance de la propreté le matin ; 

- à ia sW'veillance de la propreté et de l'ordre 
dans la classe ; 

- à l'aménagement du coin coopératif. 
Et peut-être même tu feras nommer . déjà le pré­

sident de la Coopérative, en spécifiant bien qùe cette 
nomination n'est que provisoire et que se tiendnmt 
par la suite des réunions régulières de la Coopéra­
tive avec des. statuts à préparer et à voter. 

Mais ne t'engage pas dans l•a coopération par le 
biais formel ou statutaire. Donne d'abord assise et 
vie à la Coopérative. L'organisation viendra après. 

Ton initiative aura beaucoup de succès. Théori­
quement tous les enfants seront vite d'accord pour 
cette forme nouvelle de discipline et ·de travail. Les 
velléités ne manqueront pas. Qu'elles ne te fassent 
cependant pas illusion. Il ne sera pas toujours facile 
par la suite d'obtenir que responsables ou simples 
adhérents s'astreignent à la loi Coopérative. 

Nous en reparlerons. 
10• Et je te conseille sans retard un geste specta­

culaire qui impressionnera tes élèves et leur mon­
trera ton souci réel d'entrer, pratiquement, dans une 
nouvelle voie. 

Enlève l' est1'ade. 

Il ne faut certes pas justifier ton geste par un 
quelconque souci idéologiq11 e. Djs tout simplement : 
Nous 11'avons pas assez de place dans notre classe 
œr il va falloir installer des établis et des tables de 
travail . . Cette estrade, même si elle est parfois utile, 
gêne beaucoup. S'il n'y a que la table ce sera plus 
simple. Je serai un peu mieux avec vous pour tra­
vailler. 

L'estrade elle même va te servir pour une table, 
et ton équipe se mettra bien vite au travail. Nous 
ne te conseillons pas de démolir l'estrade comme 
on le fait dans l'È_coLe Buissonnière. Cela pourrait 
pe pas plaire à tout le monde~ Et :puis il vaut mie.ux 
ne pas toucher au mobilier admimstratif. Vous l'en­
richissez seulement en vous dépossédant d'une pré­
rogative. 

Ne crois pas cependant que la voie Coopérative 
va supprimer toutes les difticultés. Ce serait trop 
simple. · (A suiVTe). 

C. FREINET . 

.............................................................................................................................................. 

NOUVEAUTÉS C.E. L. 
. Limographe tout métal 
# 

Le limographe automatique 13,5 x 21 
tout métal, est aujourd'hui l'appareil de 

polygra.phie idéal pour l'Ecole. Propre, 

indéréglable, solide et pratique. 

C'est du matériel CEL. 

~ 

Boîtes électriques CEL 
Pour vos travaux de découpage et de 

cartes életriques, pour le montage de 

télégraphes, téléphones, sonneries, mo­

te urs, 

CEL: 

Boite 

achetez 

no 1. 
n• 2. 
n• 3. 

les Boîtes scientifiques 

6.500 fr . 

9.000 fr . 
4.000 fr . 

•••••••••••••••••••••••••••••••••o••••••o•••• 

PROJETS DE B.T. 
Pour compléter l'illustration d'une BT, 

qui pourrait fournir de bonnes photos se 

rapportant aux sujets suivants : 

1° Un attelage de chiens ; 

2° Un attelage de rennes ; 

3° Un bœuf attelé avec le joug de 

garrot (simple ou double) . 

Que Brillouet veuille bien faire l'in­

ventaire de ses richesses, peut-être trou­

vera.- t -il quelque chose l 

A envoyer à Freinet. 

Merci d'avance. 

H. DECHAMBE (Vienne). 


